
BANQUET

Dans la graide salle de 1,*crónStionr. llius dle 500 convives v prennent

part y ompris '200 ecoliers. Beaucoup l'entrain, on a tant d'histoi's il se

ilire entre confrères !

la lin du dessert. L'lonoiorable jugo laby propose succssi Vemllent la
-au iu Pa pe et celle de la lleinîe : l'orchestre y r-époid par îles morceaux

E n proposant la salnIt des ciers du St-Viateur et du P1re Lajoie, M. le
prcsiuldt fait l'élog. des fondllateis et de leurs vaillants auxiliaires.

Réponse par le R P. DUCHARME.

Ail mois le miai 1811, trois modestes religieux de St-Vinteuer, les frères
Etienne Chuinpagneur, Louis ChrétCien et Augustin Fayrd, arrivaient anu
village de l inihrtrie car il n'était pas alors qu1estioni île lia ville de
Joliette.

Ces trois religieux avaient été aiîcmns iei par Sa Grandeur Mgî-r 1ace
Blourget, evêque (le AMontral, de sainte mémoire, qui était le parfaite
intelligence avec PlionorabIle litriihleiiy Joliette. Celii.ci ivait prié Sa
Graieur de lui trouver d religieux auxquels il coilierait son collège
déjà construit et ouvert à la jeunee. Daîs un dle ses voyages l'Europe
Mi lkimueet lit li connaiisuce di vèiînr fondateur de lInstitut des
Cl.ied Si-Viaieuir, l 1. IL. Pére Queîrbes. celi-ci éiit, aux prisesavec
les dillciihîos île su flidalioi ; mais les reerseiuins de Mgr oliurget
et surtout. lit la clroniquiei "'oin air de saintei " exer- îune telle iiîîpri-es-

j irais Mie telle iressioin siii le fondatenr, que coilianti. dans la
Provienive, il donna au eaint próilat l-s trois religieux mniîtionnî.

Don dans l- cours du mois de umi 18.17 ces trois religieux arrivaien à
l'Iliistieii- ei eliaient iI.tIIllés au Collège Joliette. Le 31 juillet suivan t

ils se meîuielt en retraile iv'ec sept novices. dont l'un est ici au milieu de
nîoiis, le vJi nérbile Frère Vadebolieur. Un autre îles ces beplt jiîes gens
est îujoîr'hiî supérieur gnérial le PiîsIitit des Cl-rs de St-Vinuiî-î,r,
c'e-t le T. R. P. Lijoie. Le den:temî jour de la irtraite deux auitres
Cleres île St-Viateur les Péres Lalmi et Thibodeau, arrivant des Etats-
Unis, veiient 'e joindre ù lehuis confrères et portaient aiisi à douze le
nombre de, relraiain t . oétaieit luzes de linstitut. Ils se
mirent à Piiuvre. Dieu hilit leîr bonlniie voloité et aujourd'hui ce petit
arbrssea me-t deveniu î grind ardre, qui itend ses branches îuni peu par.
tout dans la paroisse de Qué1lbec et aux itt-Uis, mais surioît dans le
vai-te liocède de uuontl. ne branchl de ce graild arbre i été séparée
dironc et transplantée aux Illinois., o elle me développe à sonii toir
j veix parler le la colonie îe d ourbonnis, qui est iîaitienaii îe pro-
vince avec son autonomieii particulière, nue relevant que île l'administration
générale de linstitut, Oui la bonne volonté et la vertu des fou-
Il:teiire iont, été bénis île Dieu ; les trois religieux foindaIteiirts se
sont iuitipliés ju0qu'au ehitYre le 231; les -l0 élèves îduî Collège
Joliette se sont aussi uiltipliéset les Clercs île st-Viiteur instruisent
aujourd'hui Ii de l de 3000 enfants. Voilà ce que peiivent îles hommes
île tu. Le P. Chumagneîr était surtout un hoîmîe de vriu, un lîciiiiiîe
de Dieu, je iîei veux pour preuve que son humilité, qui e-t la base île
toute verlil solide. Le P. Chaaîmpagnr ait inconnu aux honliuns, il
travaillait dans Poibre, dans la retraite, cliché commne ihiiiible violette.


